
	 1	

Genèse	chapitres	24	à	27	
	

GÉNÉRALITÉS	
	
L’histoire	de	Jacob	commence	au	chapitre	25.	Ce	patriarche,	dont	l'autre	nom	est	Israël,	est	
le	père	des	12	tribus;	il	a	une	grande	place	dans	la	Bible,	puisque	son	nom	est	cité	141	fois,	
contre	 14	 pour	 Abraham.	 C’est	 dire	 l’importance	 de	 cet	 homme	 qui	 est	 présenté	 comme	
quelqu’un	de	rusé,	de	faible	et	capable	de	mentir	à	son	père.	Le	cycle	d’Abraham	se	termine	
au	chapitre	25;	les	cycles	d’Isaac	et	de	Jacob	sont	un	peu	entremêlés.			
	
On	peut	aussi	noter	que	les	trois	patriarches	possèdent	en	quelque	sorte	chacun	son	espace	
géographique	propre.		
					-	Celui	d’Abraham	est	 lié	à	Hébron	 (apparition	du	chêne	de	Mambré,	 tombe	de	Sara	et	
d’Abraham):	en	terre	de	Juda,	au	centre	de	Canaan.		
					-Celui	 d’Isaac	 se	 situe	 dans	 le	 sud	 de	 Canaan	:	 Beer	 Sheba	 et	 Guerar	 (en	 lien	 avec	 les	
Philistins	et	les	Hittites).	
-					Celui	de	Jacob	est	lié	au	nord,	à	Harân.	
Certains	 exégètes	 ont	 supposé	 qu’il	 y	 avait	 là	 trois	 traditions	 séparées	 (avec	 certains	
passages	 similaires),	 qui	 auraient	 été	 réunies	 pour	 faire	 de	 ces	 trois	 hommes	 les	 ancêtres	
d’un	seul	territoire	et	d’un	seul	peuple	et	donner	au	peuple	en	exil	une	histoire,	donc	une	
origine	et	une	identité.		
	
	
Fin	de	l’histoire	d’Abraham:	chapitres	23	à	25	
	
Rappelons	 qu’Isaac	 à	 la	 fin	 du	 chapitre	 22	 ne	 revient	 pas	 avec	 son	 père.	 On	 nous	 dit	
qu’Abraham	réside	à	Beer-Shabée;	et	qu’au	moment	de	 la	mort	de	sa	mère,	 Isaac,	âgé	de	
quarante	ans,	réside	auprès	d’une	source,	au	Négueeb,	source	nommée	Lahaï	Roï	(par	Agar,	
mère	 d’Ismaël,	 lors	 de	 sa	 fuite	 Gn	 16,	 13).	 Qu'il	 réside	 en	 ce	 lieu	 pourrait	 permettre	 de	
comprendre	pourquoi	les	deux	aînés	d’Abraham	("aînés",	car	ensuite	on	parle	de	beaucoup	
d'autres	fils)	sont	présents	pour	l’enterrement	de	ce	dernier.		
Le	 chapitre	 23	 rapporte	 comment	 Abraham,	 à	 la	 mort	 de	 Sara,	 négocie	 pour	 obtenir	 un	
domaine	pour	enterrer	«	ses	mort	»	et	donc	avoir	un	morceau	de	la	terre	de	Canaan	qui	lui	
appartient.	Mais	 le	 texte	ne	permet	pas	de	 savoir	 si	 les	époux	 résidaient	ensemble:	 "Sara	
mourut	à	Qiryat-Arba,	c’est	à	dire	Hébron	au	pays	de	Canaan	.	Abraham	entra	faire	le	deuil	
de	Sara	et	 la	pleurer."	 	Par	 la	suite,	mais	 la	chronologie	biblique	n’est	pas	une	chronologie	
«	historique	»,	Abraham	non	seulement	prend	une	nouvelle	épouse,	mais	a	des	concubines,	
et	une	descendance	qui	colonise	si	l’on	peut	dire	la	partie	orientale	du	pays,	et	dont	certains	
seront	plus	 tard	en	 relation	avec	 Israël	 (	Madian,	 fils	de	Qetura).	Abraham	donne,	comme	
cela	 avait	 été	 annoncé,	 tous	 ses	 biens	 à	 Isaac,	 et	meurt	 à	 cent	 soixante	 quinze	 ans;	 il	 est	
enterré	 a	 Hébron	 avec	 Sara.	 Ismaël	 a	 une	 longue	 vie,	 137	 ans,	 et	 une	 nombreuse	
descendance,	 parmi	 laquelle	 on	 note	 le	 nom	 de	 Kedar,	 qui	 apparaît	 à	 la	 fois	 dans	 les	
psaumes	(Ps	120,	5	:	«	malheur	à	moi	d’habiter	sous	les	tentes	de	Kedar	»),		chez	le	prophète	
Isaïe	(Is	21,	26),	et	dans	le	Cantique	des	cantiques	:	Can	1	:5.		
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Isaac:	chapitres	24	à	27	
	
Le	début	de	l’histoire	d’Isaac,	son	mariage,	fait	encore	partie	du	cycle	d’Abraham,	(chapitre	
24,	long	chapitre	avec	beaucoup	de	répétitions,	que	l’on	imagine	être	une	très	belle	histoire	
racontée	le	soir	à	la	veillée).	Ses	démêlés	avec	les	Philistins	(Abimelek)	occupent	le	chapitre	
26;	ils	montrent	bien	que	depuis	toujours	il	y	a	eu	des	problèmes	avec	ce	peuple,	qui	sera	le	
dernier	à	plier	(si	l’on	peut	dire)	devant	le	roi	David.	La	naissance	des	jumeaux	Esaü	et	Jacob,	
leurs	conflits,	et	la	fuite	de	Jacob,	appartiennent	déjà	au	cycle	de	Jacob.		
	
Chapitres	25	et	26	
	
Il	me	semble	que	si	 l’on	veut	essayer	d’avoir	une	certaine	cohérence	dans	l’histoire	(ce	qui	
n’est	pas	le	but	des	rédacteurs)	on	peut	penser	que	
	
Le	récit	du	mariage	d’Isaac	(chapitre	24)	est	suivi	par	celui	de	la	mort	d’Abraham	(début	du	
chapitre	 25);	 celui-ci,	 comme	 il	 l’avait	 dit,	 donne	 tous	 ses	 biens	 à	 Isaac,	 qui	 n’est	 que	 le	
second	dans	l’ordre	de	la	succession,	mais	qui	est	le	fils	choisi	par	le	Seigneur.	Le	mariage	ne	
donne	pas	lieu	immédiatement	à	une	naissance:	stérilité	de	Rébecca;	c'est	pourquoi	même	
si	 le	 chapitre	 26	 rapporte	 la	 naissance	 des	 jumeaux	 ainsi	 que	 la	 perte	 du	 droit	 d’aînesse	
d’Esaü,	on	peut	penser	qu’en	fait	ces	événements	sont	postérieurs	à	ceux	du	chapitre	27.	
Après	l’enterrement	de	son	père,	Isaac	suite	à	une	famine	s’établit	à	Guerar	(où	son	père	a	
autrefois	 résidé),	 chez	 les	 Philistins.	 C’est	 là	 que	 le	 Seigneur	 se	 manifeste	 à	 lui,	 en	
renouvelant	les	promesses	faites	à	son	père	(lui	donner	ce	pays,	et	rendre	sa	postérité	aussi	
nombreuse	due	les	étoiles	du	ciel,	être	un	signe	de	bénédiction	pour	toutes	les	nations	de	la	
terre).	Comme	son	père,	Isaac	fait	passer	sa	femme	-	qui	n’a	pas	eu	d’enfants	-	pour	sa	sœur.		
Abimelek	n’a	pas	besoin	de	faire	un	songe	pour	comprendre	que	cette	femme	est	mariée,	
donc	 interdite	 et	 décide	 de	 protéger	 le	 couple	 (si	 comme	 le	 dit	 le	 texte	 Isaac	 "caresse	 sa	
femme",	 c’est	peut-être	bien	pour	obtenir	un	enfant).	On	peut	 se	 souvenir	que	Sara	était	
tombée	enceinte	après	le	séjour	chez	Abimelek..		
La	postérité	d’Isaac	est	mal	vue	des	Philistins,	et	Isaac	est	contraint	de	quitter	le	pays.	S’en	
suit	une	série	de	querelles	quant	à	la	possession	de	puits,	et	une	alliance	avec	Abimelek,	où	
on	retrouve	les	mêmes	noms	que	lors	de	l’alliance	d’Abraham	avec	ces	mêmes.	Un	nouveau	
puits	est	découvert		et	si	on	suppose	que	le	puits	est	symbole	de	vie	et	qu’Isaac	peut	s’établir	
là,	 la	 naissance	 des	 jumeaux	 à	 ce	 moment,	 suite	 à	 une	 prière	 de	 leur	 père,	 paraît	 plus	
cohérente	avec	l’histoire.	
	
Isaac	est	à	la	fois	:	
-	Le	prototype	du	fils	obéissant,	puisqu’il	ne	se	révolte	pas,	et	qu’il	accepte	l’épouse	que	son	
père	est	allé	faire	chercher	pour	lui	dans	sa	famille	à	lui.	
-	Le	protype	aussi	du	fils	aimant	sa	mère	,	puisque	la	Bible	nous	raconte	qu’il	se	consola	de	la	
mort	de	sa	mère	avec	sa	jeune	femme.	
-	Mais	 aussi	 quelqu’un	 qui	 s’appuie	 sur	 le	 Dieu	 de	 son	 père,	 puisque	 lors	 du	 conflit	 avec	
Abimélek	 (ou	 il	 reproduit	 la	 conduite	de	 son	grand-père	qui	 avait	 fait	 passer	 Sara	pour	 sa	
sœur),	 c’est	 le	 Seigneur	 qui	 informe	 le	 roi	 des	 Philistins	 qu’il	 n’a	 pas	 le	 droit	 de	 prendre	
Rebecca	comme	concubine.		
-	 Sa	 main	 verte	 (moisson	 abondante,	 alors	 qu’on	 est	 dans	 une	 période	 de	 sécheresse	
relative)	 montre	 que	 son	 Dieu	 est	 à	 la	 fois	 un	 Dieu	 protecteur,	 mais	 aussi	 un	 Dieu	 de	
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l’abondance.	 Les	 conflits	 entre	 les	 bergers,	 et	 les	 luttes	 pour	 les	 puits	 montrent	 que	 les	
Philistins	sont	un	peuple	retors,	mais	aussi	que	Dieu	permet	des	alliances.	
En	fait	il	faut	noter	que	les	Philistins	ne	se	sont	établis	en	Palestine	vers	le	12°	siècle	avant	JC,	
soit	plusieurs	siècles	plus	tard:	il	s’agit	d’un	anachronisme.	Le	but	est	de	montrer	que	le	Dieu	
d’Isaac	est	plus	fort	que	le	Dieu	des	Philistins.		
-	Il	est	enfin	le	prototype	de	l’homme	respectueux	des	règles	:	ayant	donné	sa	bénédiction	à	
Jacob,	il	ne	la	reprend	pas,	et	ne	le	maudit	pas,	ce	qui	est	quand	même	étonnant.	
	
Rebecca,	est	la	sœur	de	Laban,	et	ne	connaît	certainement	pas	le	Dieu	de	son	oncle.		
On	peut	alors	se	poser	des	questions	sur	le	polythéisme	et	le	monothéisme.	Que	la	famille	
d’Abraham	reconnaisse	 l’existence	du	Dieu	de	ce	dernier,	 cela	ne	pose	pas	de	problèmes,	
mais	delà,	à	le	reconnaître	comme	un	Dieu	unique,	il	y	a	de	la	marge.		
	
On	peut	penser	qu’un	des	buts	de	la	Genèse	est	de	montrer	comment	à	partir	d’un	homme	
un	peuple	a	pu	se	constituer	(les	fils	de	Jacob	s’installant	en	Egypte	et	y	devenant	un	peuple)	
et	 comment	 à	 partir	 de	 cet	 homme,	 petit	 à	 petit,	 parce	 que	 ce	Dieu	 faisait	 alliance	 et	 se	
manifestait	avec	des	êtres	qui	avaient	leurs	faiblesses,	le	monothéisme	va	pouvoir	s’installer	
dans	le	peuple,	dont	le	rôle	sera	de	révéler	aux	nations	l’existence	de	Celui	qui	Est.	
	
	Début	de	l'histoire	de	Jacob	
	
Le	nom	Jacob	signifie	supplanter	 (voir	usurper)	mais	aussi	Dieu	a	soutenu,	protégé.	Dès	sa	
naissance	il	est	celui	qui	s’accroche	au	talon	de	son	frère,	celui	qui	va	supplanter.	
C’est	de	 Jacob	que	sortiront	 les	douze	 tribus	qui	 constitueront	 le	peuple	élu.	 Jacob	est	un	
peu	l’antithèse	de	son	frère	jumeau,	il	semblerait	montrer	qu’une	des	Béatitudes	s’accomplit	
en	 lui	:	"Bienheureux	les	doux,	 ils	possèderont	 la	Terre".	Mais	 le	fonctionnement	de	Jacob,	
du	 moins	 du	 Jacob	 qui	 existe	 avant	 le	 combat	 nocturne	 du	 chapitre	 32	 contre	 un	
homme/ange	 qui	 apparaît	 en	 pleine	 nuit	 et	 le	 renomme	 Israël,	 est	 celui	 d’un	 homme	qui	
obtient	 par	 la	 duplicité	 successivement	 le	 droit	 d’aînesse	 (qui	 appartenait	 à	 Esaü)	 et	 la	
bénédiction	 paternelle	 qui	 fait	 de	 lui	 l’héritier	:	 tout	 le	 monde	 devra	 lui	 obéir.	 Sa	 fuite	
orchestrée	par	sa	mère,	et	ce	qui	est	dit	de	lui,	n’en	font	pas	à	priori	un	homme	d’exception	
et	pourtant	c’est	avec	lui	que	sera	renouvelée	l’alliance	(songe	de	l’échelle	de	Jacob).		
A	noter	aussi	que	le	rédacteur	biblique,	en	parlant	d'Esaü	et	en	le	décrivant	par	son	aspect	
animal	 (couvert	de	poils	à	 la	naissance)	et	 son	amour	de	 la	 chasse	 (qui	 lui	 fait	perdre	 son	
droit	 d’aînesse),	 le	 présente	 comme	 quelqu’un	 qui	 n’écoute	 pas	 les	 traditions	 et	 qui	 va	
chercher	 ses	 femmes,	 non	 dans	 la	 famille,	 mais	 chez	 les	 «	étrangers	»,	 ce	 qui	 contrarie	
beaucoup	 ses	 parents	:	 «	elles	 furent	 (les	 femmes)	 un	 sujet	 d’amertume	 pour	 Isaac	 et	
Rebecca	».	
	
	

ANALYSE	
	
Chapitre24	
	
Versets	1-10	
Ce	 très	 long	 chapitre	 raconte	 comment	 le	 régisseur	 de	 tous	 les	 biens	 de	 la	 maison	
d’Abraham	est	envoyé	chercher	une	femme	dans	la	parenté	de	ce	dernier	pour	son	fils.	Il	est	



	 4	

clairement	dit	que	se	marier	avec	des	femmes	du	pays	de	Canaan	(qui	ont	des	dieux	à	eux)	
est	mauvais.	On	retrouvera	cela	après	 l’Exil	quand	 il	sera	demandé	aux	 juifs	 (livre	d’Esdras	
ch.10)	de	rompre	leurs	mariages	avec	des	femmes	étrangères.	On	notera	que	c’est	la	femme	
qui	doit	venir	à	Isaac	et	non	l’inverse.	Il	n’est	pas	question	qu’Isaac	retourne	dans	le	pays	de	
son	père,	pays	qui	ne	connaît	pas	le	Dieu	d’Abraham.	Si	la	femme	ne	veut	pas	venir	habiter	
en	Canaan,	le	serviteur	sera	délié	de	son	serment.	Le	serviteur	ayant	prêté	se	met	en	route.	
Il	lui	a	été	promis	que	l’Ange	du	Seigneur	serait	avec	lui.		
	
Versets	11-20.		
En	 arrivant	 dans	 la	 ville	 où	 habitent	 les	 descendants	 de	 Nahor	 (frère	 d’Abraham),	 le	
serviteur,	 qui	 a	 pris	 avec	 lui	 "dix	 chameaux	 chargés	 de	 richesses"	 (en	 fait	 les	 chameaux	
n’étaient	 pas	 encore	 domestiqués	 à	 cette	 époque),	 demande	 au	 dieu	 d’Abraham	 de	 lui	
donner	un	signe:	 il	 faudrait	que	 la	 jeune-fille	venant	puiser	 l’eau	à	 laquelle	 il	demandera	à	
boire	(nous	pouvons	penser	à	Jésus	demandant	de	l’eau	à	la	Samaritaine	Jn	4),	accepte	non	
seulement	de	lui	donner	à	boire	mais	propose	aussi	de	désaltérer	les	chameaux	(ce	qui	n’est	
pas	 une	 mince	 affaire,	 compte	 tenu	 des	 quantités	 d’eau	 nécessaires	 pour	 désaltérer	 les	
chameaux).	 Arrive	 alors	 Rebecca,	 qui	 accède	 à	 la	 demande	 du	 serviteur	 et	 propose	 de	
donner	à	boire	aux	chameaux.	
	
Versets	21-36	
L’homme	se	demande	quand-même	un	peu	si	c’est	«	la	bonne	jeune	fille	».	Il	lui	donne	des	
bracelets	et	des	anneaux,	puis	s’enquiert	de	son	origine	et	demande	à	loger	chez	son	père.	
La	réponse	de	cette	dernière	-	"Je	suis	la	fille	de	Betouel,	le	fils	de	Nahor"	-		lui	montre	que	
Dieu	l’a	entendu;	 il	remercie	le	Seigneur	et	se	prépare	à	suivre	Rebecca.	Entre	alors	en	jeu	
Laban	le	frère,	qui	se	précipite	en	bon	frère	protecteur	de	la	sœur.	Ayant	appris	ce	qui	s’est	
passé,	il	prend	les	choses	en	main,	et	invite	l’homme	à	demeurer	chez	eux	,	et	une	fois	arrivé	
à	se	laver	les	pieds.	On	retrouve	ici,	la	même	hospitalité	que	celle	d’Abraham	quand	il	reçoit	
les	trois	personnes	qui	se	présentent	à	lui	au	chêne	de	Mambré.	
	
Verset	37-50	
Le	 serviteur	 raconte	 comment	 son	maître	 Abraham,	 devenu	 riche	 et	 puissant,	 l’a	 envoyé	
dans	 ce	 pays	 pour	 chercher	 une	 femme	 pour	 son	 fils	 Isaac,	 engendré	 par	 Sara	 dans	 sa	
vieillesse,	 fils	 qui	 aura	 tous	 les	 biens	 de	 son	 père.	 Il	 raconte	 comment	 il	 s’est	 engagé	 par	
serment	à	aller	dans	la	famille	paternelle,	mais	que	si	la	jeune	fille	refuse,	il	sera	délié	de	son	
serment.	
Il	 rapporte	 ensuite	 ce	 qui	 s’est	 passé	 à	 la	 source,	 et	 comment	 Dieu	 l’a	 exaucé.	 Puis	 il	
demande	s’il	peut	emmener	Rebecca,	pour	Isaac.	
	
Versets	51-61	
Laban	et	Betouel	 (le	père)	acceptent.	Le	serviteur	donne	alors	 les	richesses	qui	étaient	sur	
les	chameaux	(dot/	achat	de	la	jeune	fille);	il	passe	la	nuit	et	veut	rentrer	dès	le	lendemain	
matin.	Un	peu	comme	dans	le	livre	de	Tobie,	la	famille	essaye	de	retenir	la	jeune	fille,	mais	
celle	 ci	 décide	 de	 ne	 pas	 attendre.	 Ils	 la	 bénissent	 et	 lui	 souhaitent	 une	 immense	
descendance.	 (On	 verra	 au	 chapitre	 29	 comment	 le	même	 Laban,	 quand	 il	 s'agira	 de	 ses	
propres	filles	et	d'un	mariage	avec	Jacob,	sera	moins	accomodant).	
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Versets	62-66	
Ces	versets	décrivent	la	rencontre	dIsaac	et	de	Rébecca.	Isaac	sort	se	promener	le	soir	et	voit	
la	caravane	qui	arrive.	Rébecca	voit	un	homme,	au	loin,	et	demande	au	serviteur	qui	est	cet	
homme.	 A	 la	 réponse	 du	 serviteur,	 elle	 se	 couvre	 le	 visage	 avec	 son	 voile,	 ce	 qui	 signifie	
qu’elle	prend	le	statut	d’épouse.	Isaac	fait	d’elle	sa	femme,	en	la	faisant	entrer	dans	la	tente	
qui	fut	celle	de	sa	mère.		
	
	
Chapitre	25	
	
Versets	1-5.		
Bien	 que	 très	 âgé	Abraham	prend	 d'une	 part	 une	 nouvelle	 femme,	 qui	 engendre	 des	 fils,	
dont	 Madian	 (que	 l’on	 retrouvera	 comme	 ennemi	 dans	 la	 suite	 de	 l’histoire	 d’Israël),	 et	
d'autre	part	 des	 concubines.	 Il	 lègue	 cependant	 tout	 à	 Isaac	et	 installe	 les	 frères	 cadets	 à	
l’Orient.	
	
Versets	6-11.		
Mort	d’Abraham	qui	est	enterré	en	présence	d'Isaac	et	d’Ismaël	dans	la	grotte	de	Makpela.	
Isaac	s'installe	près	du	puits	où	Dieu	s’était	manifesté	à	Agar.		
	
Versets	12-18	
Mort	d’Ismaël	et	description	de	sa	descendance.	On	peut	noter	qu’Ismaël,	comme	plus	tard	
Jacob,	 donne	 naissance	 douze	 fils.	 Le	 texte	 situant	 la	 région	 qu'ils	 peuplent	 à	 l’est	 de	
l’Egypte,	cela	peut	signifier	que	ceux	qui	oppriment	ou	ont	opprimé	les	fils	d’Isaac	sont	 les	
descendants	du	son	premier	fils,	le	fils	de	l’esclave	égyptienne.	
	
Versets	19-21		
Rébecca	est	stérile;	le	Seigneur	entend	la	prière	d’Isaac;	début	de	la	grossesse	de	Rébecca.		
	
Versets	23-28	
Grossesse	 gémellaire	 difficile	 pour	 Rebecca,	 qui	 va	 "consulter	 le	 Seigneur",	 ayant	 peur	 de	
mourir.	la	réponse	du	Seigneur	annonce	la	domination	du	cadet	sur	l’aîné.		
Naissance	de	deux	garçons,	très	différents,	l’un	velu,	Esaü,	l’autre	qui	s’accroche	au	talon	de	
son	frère	et	qui	reçoit	le	nom	de	Jacob.		
L’ainé	 est	 le	 préféré	 du	 père,	 le	 second	 de	 la	mère.	 On	 peut	 supposer	 qu’entre	 un	 doux	
(Jacob)	et	un	fort,	voir	un	brutal,	Esaü,	la	vie	n’a	pas	dû	être	facile	pour	le	cadet,	ce	qui	peut	
permettre	de	mieux	comprendre	l'astuce	de	Jacob,	qui	pour	une	fois	est	le	dominant,	pour	
s’emparer	du	droit	d’aînesse.	
	
Versets	29-34		
Il	 semble	 que	 le	maître	mot	 de	 ces	 versets	 soit	 l’adjectif	 «	épuisé	».	 C’est	 épuisé	 qu’Esaü	
"revient	de	 la	campagne",	mais	on	ne	sait	pas	ce	qu’il	a	fait...	Peut-être	a-t-il	été	poursuivi	
par	 des	 frères	 des	 femmes	 qu’il	 a	 voulu	 conquérir,	 car	 certes	 Esaü	 est	 un	 chasseur,	mais	
peut-être	pas	seulement.	C’est	dans	cet	état	d’épuisement	qu’Esaü	demance	à	son	frère	de	
lui	donner	à	manger	la	cuisine	qu’il	est	en	train	de	faire.	Et	devant	la	convoitise	de	son	frère,	
Jacob	 demande	 à	 son	 aîné	 de	 lui	 «	vendre	»,	 lui	 céder,	 son	 droit	 à	 l’héritage	 paternel.	 La	
réponse	d'Esaü	peut	indiquer	que	du	droit	d’aînesse	il	n’a	rien	à	faire,	parce	que	peut-être	il	
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va	être	attaqué	par	des	poursuivants.	 Si	 comme	on	 le	dit,	 les	 lentilles	 contiennent	du	 fer,	
peut-être	que	pour	Esaü	il	est	tellement	primordial	de	reprendre	des	forces	que	le	reste	lui	
importe	 peu,	 et	 comme	 il	 se	 sait	 le	 plus	 fort,	 une	 telle	 promesse,	 même	 un	 serment	 ne	
l’engage	peut-être	pas	tant	que	cela.	Le	texte	joue	sur	les	mots,	le	plat	de	lentilles	étant	roux	
(?),	 Esaü	 sera	 aussi	 appelé	 Edom,	 Edom	 signifiant	 "roux".	 Les	 Edomites	 seront	 des	 voisins	
difficiles	pour	Israël.	
	
	
Chapitre	26	
	
Versets	1-6	
Il	y	a	une	famine.	YHWH	apparaît	à	Isaac;	il	lui	dit	de	ne	pas	aller	en	Egypte	et	renouvelle	son	
alliance	avec	lui.	Isaac	s’installe	à	Guérar	chez	les	Philistins.	
	
Versets	7-14.		
Comme	son	père,	il	fait	croire	que	sa	femme	est	sa	sœur,	mais	quand	le	roi	des	Philistins	se	
rend	compte	qu'elle	est	sa	femme,	il	commence	à	se	méfier	d’Isaac,	d’autant	que	ce	dernier	
devient	riche.		
	
Versets	15-26.	
Querelles	concernant	des	puits	autrefois	creusés	par	Abraham	et	bouchés	pas	les	Philistins,	
puits	 qu’Isaac	 fait	 déboucher	 et	 renomme	 comme	 son	 père	 les	 avait	 nommés.	 Puis	 trois	
puits	 sont	 creusés,	 deux	 sont	 cause	 de	 guerre	 entre	 les	 bergers	 philistins	 et	 les	 bergers	
d’Isaac,	le	troisième	qui	n’est	pas	contesté	semble	signifier	une	trêve.	Le	Seigneur	apparaît	à	
Isaac	à	Beer	Sheba	et	renouvelle	l’alliance	faite	avec	Abraham.		
	
Versets	27-31.		
Alliance	entre	 Isaac	et	Abimélek,	qui	est	accompagné	par	 le	même	chef	de	guerre	que	du	
temps	 d’Abraham	 (ce	 qui	 semble	 curieux);	 l’alliance	 est,	 de	 fait,	 la	 reconnaissance	 que	 le	
Dieu	d’Isaac	est	un	Dieu	fort.		
Quant	au	lieu	Beer	Sheba,	il	apparaissait	déjà	dans	l’histoire	d’Abraham	(Gn	21,33),	et	donc	il	
est	étrange	qu'en	Gn	26,33	le	nom	soit	présenté	comme	nouveau.	Les	récits	Gn	21	et	Gn	26	
sont	peut-être	deux	traces	d'une	tradition	unique.	
C’est	de	Beer	Sheba	que	partira	ultérieurement	Jacob	(Gn	28,10).	Cette	ville,	située	au	Sud		
d’Israël	 sur	 le	Néguev	et	où	s’installera	Samuel,	est	une	ville	avec	un	sanctuaire	et	qui	est	
citée	33	fois	dans	la	Bible.	
	
Versets	32-34	
Esaü	en	prenant	des	femmes	chez	les	Hittites,	déplait	à	ses	deux	parents.	
	
Chapitre	27	
	
Versets	1-4	La	demande	d’Isaac.		
Isaac	 devenu	 aveugle	 et	 âgé	 demande	 à	 son	 fils	 Esaü	 de	 partir	 à	 la	 chasse	 puis	 de	 lui	
préparer	un	bon	plat;	 il	 lui	donnera	alors	 sa	bénédiction.	 (On	peut	 se	demander	pourquoi	
Isaac	avait	besoin	de	manger	avant	de	bénir,	mais	la	bénédiction	intervient	souvent	au	cours	
d’un	repas).		
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Versets	5-17		La	ruse	de	Rébecca.		
Rebecca	ayant	entendu	la	demande	d’Isaac,	s’arrange	pour	que	ce	soit	Jacob	qui	reçoive	la	
bénédiction.	Elle	fait	cuire	des	chevreaux,	puis	avec	la	peau	des	chevreaux	recouvre	le	cou	et	
les	bras	de	Jacob	pour	qu’il	soit	velu	comme	son	frère;	elle	lui	fait	mettre	des	vêtements	de	
son	frère	et	l’envoie	ainsi	à	Isaac.		
	
Versets	18-29.		
Jacob,	malgré	 le	questionnement	de	son	père	qui	a	des	doutes	 (il	ne	reconnaît	pas	 la	voix	
d’Esaü,	mais	reconnaît	l’odeur	de	son	fils)	donne	sa	bénédiction.		
	
Versets	30-40.		
Déconvenue	d’Esaü	qui	ne	peut	recevoir	la	bénédiction	paternelle,	unique;	Isaac	prophétise	
qu’il	sera	un	guerrier	(tu	vivras	de	ton	épée),	qu’il	servira	son	frère,	mais	qu’il	s’en	délivrera.		
	
Versets	41-46.		
Comme	Esaü	se	prépare	à	tuer	son	frère	dès	qu’Isaac	sera	mort,	Rébecca	décide	d’envoyer	
Jacob	 chez	 son	 frère	 Laban.	 Elle	 s’arrange	 pour	 que	 ce	 soit	 Isaac	 qui	 prenne	 la	 décision	
d’écarter	les	deux	frères,	et	prend	pour	prétexte	qu’elle	ne	veut	pas	que	Jacob	épouse	des	
femmes	hittites	comme	son	frère,	que	cela	lui	fendrait	le	cœur.	Isaac	alors	envoie	Jacob	chez	
Laban	pour	qu’il	y	prenne	femme	(début	du	chapitre	28).	


